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Excellence Monsieur le Président de la 60è 
session de l’Assemblée Générale, 
 
Excellences Mesdames et Messieurs, 
 

 Je voudrais tout d’abord vous remercier au nom du co-

président, l’Ambassadeur Johan C. Verbeke, Représentant 

permanent de la Belgique et à mon nom, d’avoir répondu nombreux à 

notre appel. 
 

 Permettez-moi de saluer la présence parmi nous du Président 

de la 60ème session de l’Assemblée générale des Nations Unies. 

Votre présence à nos côtés, Monsieur le Président démontre l’intérêt 

que vous portez personnellement aux questions de développement et 

à la réforme de l’ECOSOC. 
 

Je voudrais en votre nom remercier nos panelistes 

d’aujourd’hui pour leur réponse diligente à notre demande. 
 

 Ces remerciements s’adressent particulièrement à ceux qui, 

malgré l’heure tardive en Europe, font preuve de patience pour 

participer par vidéoconférence à nos échanges. 
 

L’Ambassadeur Johan C. Verbeke m’a chargé de vous 

transmettre tous ses regrets de ne pouvoir être des nôtres pour cette 

session. 
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Excellences Mesdames et Messieurs, 
 

 A la première séance tenue le mardi 22 novembre 2005, la 

majorité des délégations se sont prononcées en faveur de la 

proposition des co-présidents, tendant à conduire le processus de 

consultations de manière alternée, en vue d’aboutir à deux projets de 

résolution à savoir : un sur le Développement et l’autre sur la réforme 

de l’ECOSOC. 
 

 A cette occasion, vous avez manifesté votre intérêt pour une 

rencontre avec différents organismes, institutions et agences 

impliqués dans la mise en oeuvre et le suivi des objectifs de 

développement au niveau mondial. 
 

 Pour s’acquitter de ce mandat, les deux Co-présidents ont par 

lettres datées du 23 novembre 2005, invité certains de ces 

organismes, Institutions et Agences à faire des exposés sur la 

manière dont, chacun en ce qui le concerne, participe dans le cadre 

de l’architecture mise en place pour assurer le suivi de la mise en 

oeuvre des objectifs de  Développement. Leurs exposés et les 

échanges qui suivront, permettront, à notre avis, d’achever cette 

phase préliminaire de nos consultations visant à cerner les 

paramètres sur la base desquels nos futurs travaux seront organisés. 
 

L’apport des délégations ici présentes, à l’occasion de la 

première séance tenue le 22 novembre dernier est à cet égard 

déterminant. 
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Nous avons continué de recevoir des contributions écrites de la 

part des Etats membres. Nous les remercions pour ces contributions. 
 

Avant de terminer, je voudrais rappeler l’urgence qu’il y a à 

obtenir des résultats dans la mise en œuvre et le suivi des 

recommandations contenues dans le document final sur les volets qui 

relèvent de notre processus de consultation, à savoir le 

développement et la réforme de l’ECOSOC. 
 

Cette journée du 1er décembre, journée mondiale de lutte 

contre le VIH/sida, nous interpelle tous sur nos engagements et notre 

responsabilité collective à renforcer le partenariat mondial pour le 

développement. 

 

Je vous remercie. 
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